
Résumé : Fortifiées pour la marche 

 

Être mère est une vocation noble, mais extrêmement exigeante. La routine quotidienne 

qui commence toujours trop tôt, les obligations domestiques qui sont toujours présentent et la 

gestion du foyer peut rapidement mener à un épuisement profond. Bien qu’on aime que les choses 

soient dans l’ordre, la réalité est souvent marquée par une tension entre notre idéal et notre capacité 

limitée. Le problème ne réside pas seulement dans la fatigue physique et émotionnelle, mais dans 

la culpabilité et la honte qui l’accompagne. Les mères sont souvent confrontées à des standards 

irréalistes, se sentant inadéquates face à leur propre condition de créature pécheresse. 

 

La question se pose alors : où est Dieu quand nos forces nous abandonnent? 

 

Ésaïe 40.27-31 nous rappelle que Dieu n’est ni distant ni indifférent. Ici. Ésaïe s’adresse 

au peuple juif qui pense que sa destinée est « cachée devant l’Éternel ». Autrement dit, ils pensent 

que Dieu les a laissés à eux-mêmes. Cependant, Dieu est le Créateur éternel. Rien ne le surprend. 

Contrairement à l’être humain, il ne se lasse jamais. Sa connaissance de la fatigue maternelle est 

totale et personne n’est capable de sonder son intelligence. On peut aussi lire dans l’Évangile selon 

Matthieu que Jésus lui-même est rempli de compassion. Comme il [Jésus] a nourri la foule pour 

qu’elles ne défaillent pas en chemin, il se soucie des forces physiques et émotionnelles des mères 

encore aujourd’hui. Il est le même hier, aujourd’hui et pour toujours. 

 

Dans notre famille d’églises de l’Alliance chrétienne et missionnaire, on croit à un 

Évangile holistique. Le salut en Jésus ne concerne pas seulement le pardon de nos péchés et notre 

éternité, mais touche le physique, le spirituel, l’âme et l’émotionnel. Notre fondateur, 

A. B. Simpson, soulignait souvent que la vie chrétienne que ce n’est pas nous qui essayons de faire 

de notre mieux pour Dieu, mais « Christ en nous, l’espérance de la gloire ». Le verset 29 exprime 

cette synergie : travailler et combattre, mais par la force de Christ qui agit puissamment en nous. 

La solution à la fatigue n’est pas de chercher des soulagements temporaires ou de se fier à sa propre 

résilience. C’est par un renouvellement qui nous vient de notre union avec Jésus par le Saint-Esprit. 

 



C’est ça que le verset 31 veut réellement nous enseigner : « Ceux qui se confient en 

l’Éternel renouvellent leur force. » (Ésaïe 40.31) Être mère est à la fois une difficulté et une 

bénédiction. Pour continuer à avancer sans défaillir, il nous est important de reconnaître nos limites 

et admettre que notre corps et notre cœur ne peuvent que s’épuiser (Psaumes 73.26). S’appuyer sur 

le Rocher : faire de Dieu notre appui et notre bien le plus personnel. 

 

Le dernier aspect fondamental est notre vie d’église. L’apôtre Pierre nous exhorte à 

nous aimer ardemment les uns les autres (1 Pierre 1.22). Les mères ont besoin du soutien et de la 

prière de l’Église. Non seulement on doit avoir de l’amour pour tout le monde, mais encore plus 

pour ceux qui appartiennent à Jésus. 

 

Merci aux mères pour votre sacrifice et votre amour. 

 

Que Christ, notre Sauveur et notre Force, vous fortifie pour la marche, 

car la marche dure toute la vie. 

 

 

 

QUESTIONS 

 

I. La fatigue et la culpabilité sont des émotions courantes chez les mamans. Comment Dieu 
nous assure-t-il de son aide dans ces moments difficiles? 

 

II. Nous avons parlé de l’Évangile holistique. Selon vous, pourquoi Jésus semble-t-il vouloir 
restaurer et sauver les personnes simultanément? En d’autres termes, pourquoi s’intéresse-
t-il à tous les aspects de nos vies? Est-ce que cela devrait nous amener à réévaluer notre 
compréhension de la mission? 


